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Jaha	Koo	
Cuckoo	

Théâtre	de	la	Bastille	–	9	au	13	déc.	

	
	
	

VIDÉO	WEB	
	
2	juin	2019	
Chaîne	Youtube	«	Ronan	au	théâtre	»	
Sujet	:	Cuckoo	de	Jaha	Koo	
https://www.youtube.com/watch?v=TzE5qnHy1SY&t=1s	
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Visualiser l'article

Quand les objets deviennent des héros de théâtre
Surprenant, le Sud-coréen Jaha Koo exilé à Amsterdam dialogue avec trois Cuckoo (cuiseurs de riz) objet
fétiche de son pays. Charmant, la romancière Christine Montalbetti écrit pour cinq pointures de la Comédie-
Français des histoires d’objets qui leur sont chers. Objets inanimés avez-vous donc une âme ? s’interrogeait
Lamartine. La preuve par oui.

Scène de "Cuckoo" © dr

La petite salle du théâtre de la Bastille nous révèle souvent de bien belles surprises. C’est le cas,
présentement, avec Jaha Koo artiste coréen multi-carte qui a quitté la Corée du sud et vit à Amsterdam. Dans
Cuckoo  il se raconte discrètement à travers quelques vidéos qui racontent la Corée de ses vingt ans -celle
de la crise économique de 1977 et et l’étranglement américain-qui allait lui donner l’envie de quitter son pays
non sans en ressentir aujourd’hui comme une blessure mal refermée.

Halte là ce n’est pas un « seul en scène » (formule à honnir). D’abord parce que Jaha Koo m‘est pas un
acteur, au plus un doux diseur, et surtout parce qu’il a l'habileté de se cacher derrière des images vidéos qu’il
commente et surtout de mettre en avant trois Cuckoo trônant sur une table au centre du plateau. De loin cela

Tous droits réservés à l'éditeur AUTOMNE 336160009
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ressemble à trois têtes coupées (on est au théâtre, on s’attend à tout), mais très vite quand on s’approche
l’impression se dissipe : ce trois boules ont des courbes avenantes, sont munies de petites lumières et , on
le verra plus tard, d’un couvercle amovible. On reconnaît alors les cuiseurs à riz, les rice-cockers chers à
plusieurs peuples (de l’Iran à la Corée et jusqu’au Japon cela fait du monde). En Corée le nom de la marque,
Cuckoo, a supplanté le nom de l’objet un peu comme en France Frigidaire (nom d’un marque) ou frigo tient
lieu de réfrigérateur.

Magie du théâtre, les trois Cuckoo parlent, se chamaillent, porte chacun un nom -Duri , Seri, Hana- et dialogue
nt avec Jaha Koo. Depuis son exil volontaire, l ’auteur-performeur-compositeur regarde avec colère, tendresse
et tristesse la Corée de ses vingt ans

A la fin du spectacle, la messe est dite, autrement dit le riz est cuit. L’acteur, après nous avoir racont é le s
faces sombres de sa jeunesse coréenne, retrouve les gestes qu’il a si souvent vu faire : il démoule le riz puis,
à l’aide d’un petit moule en fait des t as rectangulaire s qu’il entasse, à la fin il lui reste de quoi faire deux
petites boulettes, ils les juchent sur le dernier îlot de riz et salue.

O n retrouve d’autres objets devenus héros de théâtre, au studio de la Comédie-Française, mais c’est une
ambiance plus pépère, coin du feu, tricot, boite à couture. D’ailleurs il va être bien vite question d e l'éternel
combat titanesque du fil qui, répugnant à entrer dans le cha s de l’aiguille malgré les pressio ns multiples de
ces géants que sont le pouce et l’index, décide de faire diversion en se divisant en deux bataillons.

Signant ici sa première mise en scène mais non sa première aventure théâtrale, la romancière Christine
Montalbetti (éditée chez POL) aime les objets domestiques jusqu’à les hisser à la hauteur de ses personnages.
« Les objets qui entourent mes personnages, je leur prête volontiers des monologues, des craintes des désirs
» écrit-elle dans la feuille de salle .

L’argument de sa pièce  La conférences des objets  coule de cette source : en attendant le retour de
la maîtresse de maison, les objets, profitant de la présence du public, déballent leur petite pelote de
mécontentements, souvenirs et inquiétudes quant à l’avenir. On passe du pèle-pomme s (Hervé Pierre) au
parapluie (Pierre-Louis Calixte), de la boite à couture (Claude Mathieu) a u lampadaire (Anna Cervinka), sans
oublier l’œil de tigre (Bakary Sangaré). A va nt d’écrire, Chris t ine Montalbetti a parlé avec les comédiens,
Bakary Sangaré a ainsi évoqué la grosse pierre à l’entrée e son village natal , Hervé Pierre la « perfection
d u p è le-pommes », etc.

C’est charmant, mais cela tourne vite à l’inventaire. O n aurait aimé un peu plus de stupeurs, de dérives, voire
des combats homériques ( par exemple, le p è le-pommes faisant alliance avec le parapluie pour attaquer
l’abat-jour sauvé in extremis par la grosse pierre, sous l’œil médusé de la boite à couture réfugiée sous
le canapé) m ême si pour donner corps et âme aux objets du quotidien les dessins animés sont souvent
imbattables. Quoique. Allons relire  Le parti pris des choses  de l’inégalé Francis Ponge. A h le galet ! Ah
le savon ! Ah l e cageot !

C   uckoo  , théâtre de la Bastille, 19h, jusqu’au 13 décembre

La conférence des objets  , Studio de la Comédie-Française, jusqu’au 5 janvier. Le te x te de la pièce
est publié chez POL, 96p, 15€
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